
ELLE SE MET À OUBLIER 
 

 

Elle me raconte la guerre 

Les bruits de bottes sur le pavé 

L’obscurité de sa tanière 

Les ombres et la fumée 

Elle se souvient des regards 

Du nom qu’elle portait en ce temps 

Dans la nuit et le brouillard 

Un train disparaît lentement 

 
Elle voudrait 
Elle voudrait tellement pardonner 
Oui, mais comment tirer un trait 
Sur du papier calciné 
Alors elle dépose son histoire 
Comme un paquet dans ma mémoire    
Et elle se met à oublier 
 
Elle me raconte l’amour 

Le mensonge et la trahison 

Les je t’aime et les toujours 

La sacro-sainte cocufixion 

Elle se souvient des odeurs 

Qui restent imprégnées à jamais 

Dans les draps et dans le cœur 

Griffent les yeux, rouvrent les plaies  

 

Elle voudrait 
Elle voudrait tellement pardonner 
Oui mais comment blanchir la page 
Recouverte de gribouillages    
Alors elle cache son histoire  
Comme un trésor dans ma mémoire 
Et elle se met à oublier 
 
Elle me raconte le désert 

Les dunes d’incompréhension  

La traversée en solitaire 

Dans le silence de l’abandon 

Elle se souvient des quelques mots  

Plus tranchants qu’un coup de poignard  

Son fils tombé en héro 

Sous les couleurs de l’étendard  

 

Elle voudrait 
Elle voudrait tellement pardonner 
Oui mais comment passer l’éponge 
Quand l’inacceptable vous ronge   
Alors elle enterre son histoire  
Comme un cadavre dans ma mémoire 
Et elle se met à oublier 

 

Elle ne me raconte plus rien 

Elle ne sait même plus qui elle est 

Ni quel jour on sera demain 

Mais son visage est en paix 

Elle ne se souvient plus de moi 

Ni du prénom de ceux qu’elle aime 

Je la regarde qui se noie 

Dans un vase de chrysanthèmes  

Elle ne se rappelle plus de moi 

Gardienne de ses souvenirs 

Mais pour la toute première fois 

Je la vois sourire 

 
Elle voulait 
Elle voulait tellement pardonner  
Il aurait suffi d’oublier 
Pour recommencer  
À aimer. 

 


